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(Sette curieuse for1l1e d'All1phipode a ete I'all1enee par "(feu.
peches du filet a grande ouverture : Stn. 1639, 17 juillet

4, lat. 46° 15' N., long. 7° 09' \iV., 0-3000 n1etres. Un exelll-

ire. - Stn. 1856, 9 septe1l1bI'e 1904, parages des Ac;oI'es,
. 36° 46' N., long. 26° 4 I' \iV., 0-3250 111etres, sur fond de

620 111etres. U11 exe1l1plaire.

L'exell1plaire de la Stn. 1639 ne possede pas de la1l1elles

Incubatrices et sell1ble etre un 111£tle. II 111esurait I 1I11m de lon­

gueur, dans la position Oll il est figure ici (fig. I). Apres un

ejour de quatre 1110i s dans l'alcool, il avait encore conserve

Ine belle' couieur d'l1n rouge corail. La tete, tres haute, extre­

111en1ent courte, presente des lobes lateraux peu saillants,

arronclis. Le pren1ier segment du 111eSOSOll1e, beaucoup plus

long que Ie seglnent suivant, se prolonge en avant pour

recouvrir en partie Ie bord superieur de Ia tete. Les plaques

coxales sont beaucoup n10ins hautes que les seg1l1ents corres­

ponclants du n1eSOSOll1e. Les plaques coxales des deux pre­

111ieres paires (fig. 3, A et 3, B), tres petites, sont en partie

cachees par les plaques coxales de la 3e paire (fig. 3, C), qui

sont grandes et fortell1ent prolongees en avant. Les plaques

coxales de la 4 e paire, beaucoup plus larges que hautes, sont

echancrees au bord posterieuL Dans les plaques coxales de la
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5e paire (fig. 3, D), Ie lobe anterieur, beaucoup luoins haut que
Ie lobe posterieur, en est separe par une echancrure peu accen­
tuee. Les angles posterieurs du troisielue segment du n1etason1e,
quelque peu prolonges en arriere, sont arrondis.

La tete ne presente aucune trace d'organes de vision. Les
antennes superieures (fig. 2, A) atteignent a peine la longueur
de l'enselllble des quatre premiers segluents du luesoson1e.
Les articles du pedoncule sont de taille decroissante, Ie pre­
111ier de ces articles depassant un peu en longueur l'enseluble
des deux articles suivants. Le flagellum, un peu plus long que

FIG. I. - Paracyphocaris pl'crdatol' nov. gen. et sp., vu du cote gauche.

Ie pedoncule, c01l1prend cinq articles tres allonges. II se ter­
luine par un cil aussi long que l'ense1l1ble des deux derniers
articles. Le flagelhull accessoire, absolu1l1ent rudin1entaire, est
uni-articule. Le pedoncule des antennes inferieures (fig. 2, B)
est un peu plus long que lcs antennes superieures. Le qua­
trie111e article atteint les deux tiers de la longueur de l'article
suivant. Le flagellutu, qui cOlllprend cinq articles, n'est pas
plus long que Ie quatrieille article du pedoncule. II se tern1ine
par un cil qui egale en longueur l'ensen1ble de ses trois der­
niers articles.

Les pieces buccales ne sont pas recouvertes par les plaques
coxales anterieures et sont visi bles en elHier. L'epistOllle, peu
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, deborde a peine sur la levre anterieure. Les n1an­
. 2, C) sont assez robustes. Le bord tranchant porte
dent a chacune de ses extren1ites. II n'existe pas de

lllolaire. Le palpe, peu developpe,n'atteint que les
rs de la longueur de Ia ll1andibule. Son troisiblle article ,
p plus court que l'article precedent, porte deux soies
eSt La levre posterieure est ll1ell1braneuse. Ses lobes,

'troits, ne presentent pas d'echancrure a la partie distale
r prolongen1ent posterieur est court et droit. Le lobe

FIG. ~. - Pal'acypllOca/'is prcrdatol' nov. gen. et sp.
A; antenne superieure; B, antenne inferieure; C, mandibule' D maxille

de la pre~iere paire; E, max~lle de la ~euxieme paire; F, dta~illipede;
G, t~te d un autre exemplalre. (Les hgures A, B etG sont dessinees
avec Ie meme grossissement; les autres figures sont beaucoup plus
fortemen t grossies).

in terne des n1axilles de la Ire paire (fig. 2, D) est garni de
trois grosses soies ciliees. Le lobe externe se terll1ine par
huit fortes epines crenelees; il porte deux epines plus petites,
accon1pagnees de soies n0111breuses, au bord interne. Le palpe,
bien developpe, bi-articule, porte une epine et trois dents coni­
ques a son extren1ite. Le lobe interne des luachoires de ta
2 e paire (fig. 2, E) est beaucoup plus court et un peu plus etroit
que Ie lobe externe. Les deux lobes sont garnis de soies ciliees
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rpe atteint Ie double de la longueur du propode, qui affecte
ne fornle assez regulierel11ent ovale. Le dactyle est tres petit.

Les pattes de la 3e paire (fig. 3, C) sont tres robustes. L'ar~

cle basal, tres large, presente un bord posterieur fortenlent
onvexe. L'article nlenll est beal1col1 p pI us long que Ie carpe.

Le propode, extremement robuste, affecte une [on11e ovale. Son
bord posterieur porte une rangee de grosses epines droites et

ux epines recourbees, situees tout pres de l'articulation du
ctyle. Toutes ces epines sont striees. Le dactyle atteint plus
la 1110itie de la longueur du propode. Les pattes de la 4e paire
different pas sensiblenlent des pattes precedentes. Les pattes
la 5e paire (fig. 3, D) sont aussi extremel11e11t robustes.
lobe de l'article basal, quelque peu prolonge inferieure­

nt, porte une pe~ite crenelure au bord posterieur. L'article
,ral, tres vol unli neux, est an11e de n0111breuses epines. Le
rpe, beaucoup plus court que l'article precedent, est tres
late a la partie distale. Le propode, renlarquablel11ent deve­
ppe, est ovale, com111e dans les pattes precedentes. Son bord
terieur est arnle de nombreux groupes d'epines. Le dactyle,
sez robuste, atteint plus de la 1110itie de la longueur du pro­

ode. Les pattes de la 6e paire sont plus longues 111ais 1110ins
obustes que les pattes precedentes. Le propode, 1110i11S dilate,
orte seulenlent quelques epines au bord anterieur. Les pattes
e la 7e paire (fig. 3, E), un peu plus longues que les pattes
recedentes, s'en distinguent par la fornle de leur article basal,
ui est beau coup plus large et faiblenlent crenele au bord pos­

terieur, et par leur propode etroit et allonge.
Dans les uropodes de la Ire paire (fig. 3, F), Ie pedoncule est

beaucoup plus long que les branches, qui sont sub-egales. La
branche interne porte, au bord interne, quatre profondes cre­
nelures garnies d'une epine. Les uropodes de la 2 e paire sont
un peu plus petits mais de l11enle [on11e que lc:s uropodes
precedents. Les branches des uropodes de la derniere paire
(fig. 3, G) sont de taille tres inegale, la branche interne 8ttei­
gnant Sel1lenlent les deux tiers de la longueur de la branche
cxterne, bien que Ie petit article ternlinal de cette branche soit
brise. Les deux branches portent, au bord interne, une rangee
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FIG. 3. - Pm'aC)'pllOcaris prcedator nov, gen. et sp.

A, gnathopode anterieur; B, gnathopode posterieur; C patte de Ia
troisieme paire; D, patte de la cinquieme paire; E, patte de Ia septieme
paire; F, uropode de Ia premiere paire; G, uropode de Ia derniere
paire et telson. (Toutes Ies figures sont dessinees avec Ie meme gros­
sissement).

Les' gnathopodes anteneurs (fig. 3, A) sont de taille tres
reduite. Le propode, beaucoup plus etroit et plus court que Ie
carpe, n'est pas subchelifor111e. Le dactyle, tres grele, presque
droit, porte un cil au bord externe et deux cils au bord interne,
pres de son extrenlite. Les gnathopodes posterieurs (fig. 3, B)
atteignent plus du double de la longueur des gnathopodes
precedents. Les articles basal et ischial sont tres allonges. Le

peu n0111breuses. Les 111axillipedes (fig. 2, F) sont bien deve­
loppes. Le lobe interne s'elargit a la partie distale, qui porte
trois epines et deux dents; q uatre longues soies spi ni [on11es
sont etagees Ie long de son bord interne. Le lobe externe, tres
large, porte quelques longues soies ciliees. Son bord interne
est garni d'une rangee de petits tubercules arrondis. Ce Jobe
attei nt un peu au-deja de l'extrel11ite du deuxiet11e ani cle du
paJ pe, qui est grele et 1110derel11e11t developpe.
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de longues soies ciliees. Le tel son (fig. 3, G), plus de deux fois
aussi long que large, est fendu sur les deux tiers de sa longueur.
Chacun de SeS lobes se tennine par une petite echancrure
garnie d'une epine et d'une soie. Deux autres soies sont fixees
un peu au-dessus de la premiere.

L'exemplaire de la Stn. 1856, plus petit que celui dont il
vient d'etre question, ll1esure 8mm de longueur. 11 ne porte pas
non plus de lan1elles incubatrices. Dans l'alcool, sa couleur
etait d'un rose tirant sur Ie jaune. II differe du grand exemplaire
par les dilnensions de ses antennes, qui sont beaucoup plus
courtes (fig. 2, G). Dans les antennes superieures, Ie flagelluln
n'atteint pas tout a fait la longueur du pedoncule et Ie cil ter­
ll1inal n'est pas plus long que l'article qui Ie precede. Les deux
derniers articles du pedoncule des antennes inferieures, beau­
coup Inoins longs que chez Ie prell1ier exemplaire, sont a peu
pres d'egale taille. Le flagellu111 ne comprend que trois articles,
suivis d'un cil tern1inal tres court. Enfin, les pattes des 3e

, 4e

et 5e paires sont Inoins fortelnent annees.
II selnble vraisen1blable que ces Amphipodes vivent en

parasites sur des animaux auxquels ils se cralnponnent a l'aide
de leurs po.ttes des 3e, 4e et 5e paires, qui constituent des
organes de prehension d'une puissance rem,arquable.


